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Dreux Vivre sa ville

devra faire preuve
de patience
Le P’tit Canard se réjouit de

l’enthousiasme suscité par la campagne de
vaccination lancée avec succès à Dreux. Mais, le
volatile ne saute pas pour autant au plafond car il sait
que cette campagne sera longue et qu’il faudra être
patient avant d’avoir sa piqûre. Cette prudence
s’explique par la quantité limitée de doses mises à
disposition par le laboratoire dédié et les autorités
sanitaires. Le P’tit Canard espère « une montée en
puissance », tant réclamée ici ou là. Pour le volatile, le
bout du tunnel reste une œuvre de longue haleine.

LEP’TIT
CANARRA D

COVID■ La plateforme téléphonique pour les rendez­vous est au cœur du dispositif de vaccination lancé hier

Déjà 4.300 appels en une seule matinée

Olivier Bohin
olivier.bohin@centrefrance.com

«C entre de vaccina­
tion de Dreux Ver­
nouillet, bonjour ! »
Dans cette salle du

premier étage du CCAS de
Dreux, les téléphones ne ces­
sent de sonner. Au bout du fil,
Célia, Brice, Abdelsamade et So­
phie sont sur la brèche, appor­
tant toutes les précisions néces­
saires à leurs interlocuteurs.

« On sent une forte demande à
se faire vacciner chez les plus de
75 ans. Ils sont très décidés »,
confie Sophie, entre deux ap­
pels, le téléphone à l’oreille et le
regard rivé sur son écran d’ordi­
nateur affichant le planning en
temps réel des rendez­vous.
Plusieurs semaines de vaccina­
tion sont déjà réservées.

« On pourrait faire plus ! »
« On pourrait proposer davan­

tage de rendez­vous mais, tout
repose sur la disponibilité des
doses de vaccin. On pourrait

faire beaucoup plus….mais cela
ne dépend pas de nous ! Il y a
eu un problème de fonctionne­
ment avec le site Doctolib »,
précise Mounir Chakkar, adjoint
au maire, chargé des solidarités.

Une nouvelle salve de sonne­
ries retentit dans la salle, vérita­
ble QG du dispositif de vaccina­
t i o n m i s e n p l a c e p a r l e s
communes de Dreux et Ver­
nouillet. Une opératrice expli­

que à une retraitée des Yvelines
qu’elle ne peut venir à Dreux,
son territoire disposant d’un
centre de vaccination dédié. Un
nouveau coup de fil provient de
Paris, un autre de la banlieue,…
« En une matinée, on a eu pas
moins de 500 appels de Paris,
de sa région ou de territoires ne
dépendant pas de l’Aggloméra­
tion ! »

Seuls les habitants des 81

communes de l’Agglo peuvent
prétendre recevoir le vaccin à
Dreux, au parc des expositions.
Ce quota se chiffre à un nombre
maximum de 72 personnes vac­
cinables chaque jour (notre édi­
tion de samedi).

À midi, les opérateurs ont déjà
traité 4.300 appels. Juste le
temps de faire une pause et
chacun reprend son combiné.
Abdelsamade confie avoir cons­

cience de l’importance de sa
mission : « Je me sens utile,
étant aussi là pour rassurer les
gens. Une dame m’a demandé
s’il y avait assez de doses pour
tous les habitants de l’agglomé­
ration. » Lui­même attend son
tour pour recevoir la fameuse
piqûre. « J’ai 25 ans et je sais
que les jeunes devront aussi se
faire vacciner. Je le fais pour
moi, pour les autres, les an­
ciens… et pour retrouver une
vie un peu plus normale ! » ■

èè Pratique. Numéro pour obtenir un
rendez-vous pour être vacciné au parc-expo
(réservé aux plus de 75 ans et aux profils à
risques) : Tél. 02.18.48.51.51.

■ EN COULISSES

Dreux au top. La cité drouaise a
été l’une des premières villes du
département à lancer la campa-
gne officielle de vaccination pour
les plus de 75 ans, précise Mou-
nir Chakkar. L’élu drouais insiste
sur l’excellente collaboration avec
Ve rnou i l l e t e t son équ ipe
d’agents du CCAS, sans oublier
les soignants du public et du pri-
vé de l’ensemble de l’aggloméra-
tion drouaise. « Nous avons tra-
vaillé tout le week-end pour
mettre en place une organisation
montée en seulement quelques
jours. »

Pour se faire vacciner, les
plus de 75 ans doivent
d’abord prendre rendez-
vous au centre d’appel
installé au CCAS de Dreux.
Depuis hier, 8 h 30, c’est
l’effervescence…

ALLO ! Les yeux rivés sur le planning, les agents donnent un rendez-vous dans les meilleurs délais. « Ceux qui n’ont
pas d’ordinateur sont rappelés par téléphone pour savoir quand ils se présenteront au parc-expo. »

« Je vais, enfin, pouvoir embrasser ma dernière petite-fille »
Jean a plus de 75 ans, il va pou-
voir recevoir la première dose du
vaccin Pfizer BioNtech, dès ce
lundi, grâce au centre de vacci-
nation installé dans le parc des
expositions de Dreux.

Sa femme Marceline n’a que
72 ans : « Je vais devoir patien­
ter mais, j’aurais voulu être vac­
cinée moi aussi. On a treize pe­
tits­enfants et c’est dur de ne
pas pouvoir les voir normale­
ment ».

C’est cette envie de « revivre
normalement » qui a poussé
Marcelle, 80 ans, à se faire vac­
ciner : « Je vais, enfin, pouvoir
embrasser ma dernière petite
fille », raconte­t­elle dans la sal­
le de repos en compagnie d’une
autre octogénaire. Elle aussi a
franchi le pas : « J’ai longue­
ment réfléchi mais, je me suis
décidée. Je souhaite un retour à
la vie d’avant ».

Ils sont 60 à avoir bénéficié du
vaccin, hier, au centre de vacci­
nation grand public ouvert à

toutes les personnes de plus de
75 ans ou qui ont droit au vac­
cin pour des raisons de santé.

Une montée en puissance
Christine Picard, pilote territo­

riale, en explique l’organisa­
tion : « Le patient est accueilli à
l’entrée pour la vérification de
son inscription, il remplit un
questionnaire, s’il ne présente
aucune particularité, il se fait
vacciner puis attend quinze mi­
nutes dans une tente de repos
avant de repartir avec son dos­
sier. S’il y a un doute, il passe en
consultation avec un médecin
avant d’être vacciné ».

Pour cette organisation bien
huilée, tout le monde s’est mo­
bilisé. Quatre jeunes de la Mis­
sion Locale, trois sur service
Jeunesse sont à l’accueil, deux
agents administratifs des Villes
de Dreux et Vernouillet remplis­
sent les formalités administrati­
ves et Christine Picard, à la fois
médecin hospitalier et con­

seillère municipale de Dreux
peut compter sur un autre mé­
decin et deux infirmières. Pour
ce premier jour, Talal Abdel­Ka­
der, lui aussi élu et chirurgien à
l’hôpital de Dreux, est mobilisé
avec sa collègue.

« Nous allons monter en puis­
sance jusqu’à 156 vaccins le
matin et 144 l’après­midi quand
nous aurons à la fois la seconde
dose à injecter et de nouveaux
patients à vacciner ». Christine
Picard gère au plus près les pré­
cieuses doses de vaccins qui
viennent de l’hôpital de Char­
tres et transitent par celui de
Dreux avant d’arriver au parc
des expos.

La collaboration Villes et hôpi­
tal est saluée du côté de la pré­
fecture où l’on « incite les élus
locaux des communes rurales à
accompagner leurs aînés dans
cette démarche de vaccina­
tion ». ■

Valérie Beaudoin
Twitter @BeaudoinVb

SOIXANTE. Jean fait partie des premiers patients à être vaccinés par le doc-
teur Talal Abdel-Kader.

ON EN REPARLE

LA VACCINATION. Au centre hospitalier. Objectif at­
teint et même dépassé pour l’hôpital de Dreux en
terme de vaccination. Hugo Montamat, le directeur,
est passé au centre de vaccination au parc des ex­
pos, hier. Interrogé sur le bilan de la campagne en
faveur des résidents des deux Ehpad et du person­
nel soignant, lancée vendredi 7 janvier, il fait le
point : « à la fin de cette semaine, les 98 volontaires
des Ehpad sur les 154 éligibles, seront vaccinés. Du
côté des soignants, nous avons augmenté notre ca­
pacité, nous pouvons vacciner 60 personnels par
jour ». Le vaccin concerne les personnels de plus de
50 ans ou présentant des cas de comorbidité et tou­
jours sur la base du volontariat. ■


